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En étudiant la place du nom propre dans la langue depuis l’Antiquité, on peut faire un premier constat : le nom 
propre semble avoir motivé, à l’origine, le fondement de la catégorie nominale car il était senti comme le nom « 
par excellence ». Mais en avançant jusqu’au XVIe siècle, on doit faire face à un deuxième constat : le nom propre 
n’est plus le centre de cette catégorie. La description du nom se réduit en effet pour l’essentiel à une répartition 
en nom substantif et nom adjectif. Pourtant, à partir du XVIIIe siècle le nom propre fait son grand retour, 
notamment dans les propositions de description de Beauzée et des Encyclopédistes. Il est de nouveau, aux côtés 
de ce que nous appelons aujourd’hui « nom commun », un pilier structurel de la catégorie. 

L’intervention que je propose se fonde sur ces constats successifs, et s’interroge quant à l’apport du XVIIe siècle 
dans cette évolution heurtée. C’est à cette époque que s’est développée la grammaire générale à Port-Royal, dans 
le cadre de recherches sur le langage et la faculté de raisonner. Comment l’essor de la grammaire générale a 
permis la mise en mouvement d’un deuxième moment clé dans l’histoire du nom propre ? Quel est le rôle précis 
de la grammaire générale dans ce renouveau, et quelle terminologie ou système de pensée emploie-t-elle ? Nous 
essaierons ainsi de montrer, en rappelant constamment l’arrière-plan chronologique, la spécificité du siècle 
classique dans la réflexion sur la langue et son impact sur la place et la théorisation du nom propre. 

 


